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des homm , %lle' triomphe dans une ré-
gion plus h<ute, et ellé a un défenseur
invisible, qui vient à elle quand tous lui
manquent.

Ah! si notre confiance devait être dé-
çue; si, par un mystérieux jugemient de
Dieu, l'iniquité doit poursuivre jusqu'au
bout son oeuvre; si abandonné à votre
faiblesse, ô saint Pontife, ô Père de nos
âmes, vous devez voir des malheurs doit
je détourne les yeux; si enfin, ce qu'à
.Dieu ne plaise, je poussais aujourd'hui
devant ce cercueil le dernier cri de l'hbn-
neur français, ah! nous du moins, catho-
liques de France, nous vous resterons
fidèles; rien ne nous séparera jamais de
vous, et jusqu'au dernier moment nous:
proclamerons & jamais honteux le triom-
phe du mal et croirons invinciblement
au triomphe du bien.

Vous le voyeg déjà ce triomphe, ôVois
à qui j'adresse un dernier adieu, noble et
vaillant La Moricière, vous le voyez dans
cette lumière de Dieu où vous êtes entré,
prenant votre place près. de Pierre et de
Paul pour lesquels vous avez combattu,
dans la. légion des Judas Machabée, des
Maurice, et de tous les guerriers qui ont
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